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FEDERATION de la GAUCHE DEMOGRATE el SOCIALISTE 
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ELECTIONS LEGISLATIVES DU 30 JUIN 1968 
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Électrices, Electeurs, 


| ne s'agit pas d'une manœuvre électorale. 
| s'agit d'une œuvre de salubrité publique. 


Les révélations que nous sommes maintenant, et maintenant 
seulement, en mesure de faire, sont extrêmement graves. 


Elles transforment le caractère de la lutte électorale. 


M. TISSERAND a trompé tout le monde, ses confrères comme 
les électeurs, tous les électeurs. 


S'il est venu de LIMOGES à la Libération, c'était pour se ca- 
moufler. 


Cela ne l'a pas empêché en 1958 de se présenter sans pudeur 
comme un « gaulliste du 18 Juin » : on trouvera ci-contre à ce sujet 
le fac-similé d'un extrait du « COURRIER DE BELFORT » en date du 
20 Juin 1959. 


Le bruit a ensuite couru qu'il avait été milicien. 


créer uné Association Tellortæine du 
Li Cette association cit aujour- 
otrtellement constituée selén 
li Loi de 1001 : elle à dé déclinée ét M, Edmond Augule, chevalier de 
ses statuts déposés en Prélectire la Légion d'honneur, héros de la Mé- 


qui + répendirent ». de | 


" Circonscription du Territoire de Belfort 


L'Association Belfortaine 


du 18 Juin 


Afin de donner Le plus d'éclat pos- AI, Edruond Aubry, anelen com- 
Elbie à Li commémoration de l'annis missaire principal de police, chevass 
versaice Historique du 16 juin, quel. lér de In Légion d'Ilonneur. 


Cal rt Fa fl 4 ns G54, PQ j 
ont décidé, en 1858, 06 1, Albert Aubry, chevalier de la 


Légion d'honneur, présldent-direc- 
leur cénéral de « La Froniière s, 


sislance bellortalne, 


Le but de l'Association, d'aprés 
l'article 1° des statuls, est de o ©oom- ML Le commandant Hooch, officier 


l'anniversaire de La daole de la Légion d'honneur, 


historique dl LE Juin 10 et de por- M. le Lautenanli-colonel Monnet, 
PÉUer par lous 188 MOVE : Enr ofticler de la Légion d'honneur, com- 
ménics. réunions, qubliontions, ei * mandat l6 CI 35/61, 

dournant de lhisiotre de l'appel 

du Général de Gaulle cl de tous conx M, le général Houvel, commandeur 


Tégion d'honneur, adjoint nr 
"FAT ‘ju 7 Rérh 


en . mis TE, 
ue de Valdole db ss. de ja scgion de Gran” 


iTnés à =" 
miédalllé  etlléaire, membre du co- villars, 
mité directeur FF, FE.L. AL ÆEmile Sarras, président des 
l'Association Bellortaine du 18 piyilnz d'Orient, 
Juin est patronnée par un Comité 
d'honneur h la tête duquel est place 
le Générag d'Armée KŒnIE, ancien 
Ministre de la Délense NMallonale, an- AT. Henri Spitemuliér. ambassadeur 
chen Commandant de ln Première I de France, commandeur de Un lé» 
PL, Grand-Croix de la Légion d'Hon- gion d'honneur 
ner, le célèbre vainqueur de Mom- M ° 
h Eir-Hakelm. c 
autres membres du Comité 
t HE L r 


M. Soberli, ‘président de l'Aéro- 
Club. sfbcier de la Léclon d'honneur, 








ë ni de ln Légbin 
heur, receveur dés TRE 

Mir André Tissérand, membre du 
Conseil économique, 


A ceux qui lui ont posé la question, et notamment à Michel DREYFUS-SCHMIDT, il Fa PR ER Re en 


nié effrontément. 


Ë = Hoi ME, El el 
à l'heure aclucllé pensionné 
LON % à dire millinire, 


Nul doute qu'il ait agi de même à l'égard du Général NEUHAUSER qui était bien sûr de SON PASSE 
bonne foi lorsqu'il le présentait dans le COURRIER DE BELFORT du 15 Juin 1968 comme ayant POLITIQUE 


Feu enclin à la/-palitiq 


eu confiance dans le Maréchal PÉTAIN « pendant quelques mois en 1940 » ainsi que, selon lui, de parti, ndhéra au RE 


tant de français de la zone sud. 


Dans le même journal daté du 22 Juin 1968 TISSERAND écrivait à propos de lui même mm pui à la propoande 40 


Mensonge ! 


En 1943, il n'était pas en sanatorium. Il était à LIMOGES L’UN 
DES CHEFS DE LA MILICE, l’un des hommes en qui Pierre LAVAL, 
cinq mois après le débarquement allié en Afrique du Nord, « plaçait 
sa confiance » et qui se préparait à « défendre le territoire en cas de 
menace étrangère », c'est-à-dire en cas de débarquement des Forces 
Françaises Libres et des Alliés — alors qu'en France les Allemands 
régnaient en maîtres ! 


EN VOICI, en marge, LA PREUVE AUTHENTIQUE, IRRÉFUTABLE. 


C'est le fac-similé d’un article de l'Appel du Centre en date 
du 25 FÉVRIER 1943, journal vichyste paraissant à LIMOGES — qui 
nous est parvenu Mardi 25 Juin dernier seulement. 


Le délégué à la propagande de 1948 était en 1943 celui de la 
Milice ! 


Qu'on en juge par le deuxième fac-similé de l'Appel du Centre 
de LIMOGES, celui-ci en date du 1” MARS 1943, qu'on trouvera au 
verso. 


fut désigné par letter 
AMEL André Mulrnus et Dl 
médie LAiPMEX. comm 
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DIMANCHE 15 FEVRIER 
" AU GIRYUE-THEATRE 






Première assemblée 
de la Milice Française 
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Ü pu a OÙ. Le, par décret du £usi Qu 
lsuuscruéeluuut, mi Uate au 40 jauviur, | 
) te Araustorie et silire Era. ase, | E 
oloigausstiolt pliée :UUs du bite au | 
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pour bus principal de Jivüreuivie € 
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Visune, jus œièfe rmpoiemhies un ste | 
ejua, Le <ont MM. Lorient mie Ces 
- éegartonmeutal, dé Ldepti veusul, sims | 
vu- regional , Charbes Limilqués, #ecre | 
altare pomtral départ- uemlal, :1 Lise | 
‘rand, délogue à Le Fromraude 
Los hamimes, str qui ië wichident 
Cavai 8 ulucé en confiance out, di 
à présunt, conimenci eur ouuveile 
Looomnion,. En accord ave le chét di 
Nu vVerLéMEnt Et de, dans onts 
te, Unes prémitru prisé dis cum 
x Mo dAnanche £E devis 
10, entre les Hespotranbileg 
























ee ————_—_—_—_—_——_——————————— _ 











Sciences Po / fonds CEVIPOF 








L'assemblée entire 
da La Miies Française 


M. RENE RIVIERE 
PRAPAT REGIONAL 
LA PRESIDAIT 

[ie CiraceThéâtre Munfolonal, 
é CURE Lattre meb-bérr Er de 
la Mitice Française, enû présences de 
Fa Uivibre, préfet rérional : 
 suvhin. directeur de son cabinet: Hu- 
caut, ictemdant de Doliws : André 
wre, iuaire de Limoges nas 














{ départemental de :s Légion ; du 

ucrniveau, ciig + ul ds 

1. Mailide ] 4par. 

ne Tes L'Artigt 7" mi, 
# départeCtità : 


région. 
L'EXPOSE DU DELEGTE 

A LA PROUPAGANLE F 
Le prermber, M. André Tisserand. dé 
# tt à La Pronagnode, prend là pa- 


“ols. 

Il rappella, tont d'abord, les bats|a 
de la Mile ; amurer l'ordre intefieur, in 
et demeurer eans ciesé vigl ant. cut 

4 ln tite de l'organisation, venant; 
directement aprés, M. Pierre Laval, cet 
qui en est le chef, an bomme 8 éta |" 
placé, M. Joseph Darnand, dont l'élo- io! 
Ge, dit-il, n'est plos à faire. E 

M. Tiserand eite la phrase de Polue|,..: 
caré lorwu'il RUE E BR Æ cba m 
de bataille l'actuel #corétairs feué 
ra) de la Milico. « Il n été le prinei-|IMÈr 
pal artisan de la victoire. » dü :à 

Le délégué à la Proparande souligne | gra 
qu'au sein de la Milce un corps frang| 
“ gupelé s Frano-Garde » verra prochal- Feb 
nnent 18 jonr, coiposé per des hom.|?° 
mas jennés de toutes les conditions Bt, 
sales, dont l'unique souci sers de |1u:i, 
défeudre le territoire en os de æ&|3UL 
naca ctrançère, da 

…æ Miiice Francaise, _poursuit-il, alde 
un idéal, un idéal véritabiement no | 5 
cinliete, Ft s'agit de remédier k le, 5 
misère et à La famine, deux des eau- |" 8 
æ. iimputables nu <omminismé, Pour | lJ 
cn faire, partont où il “era possible, 
des restaurants communautaires 8e |Ca 
rant créée 

Et M. Tieserand termine son erporé 
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.. M. le COLONEL CHAPEL 
< colon! Chapelst, 






La cause est entendue. 





pour parer par avance aux arguties dont exciperait 
dans sa propre circulaire Tisserand qui a été loya- 
lement avisé des preuves en notre possession, 
voici, à droite, la définition que donne de la Milice 
le « Nouveau Larousse Universel » : 
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TISSERAND — qui prétendait « déguiser » les autres et monopoliser le drapeau tricolore ! — est démasqué. 
Il sait qu'il est d'une impudence rare pour un ancien milicien de se présenter comme candidat aux électrices et 
électeurs Belfortains, si fidèles au souvenir des martyrs de la Résistance, de ceux des camps et des maquis, de ceux 


des charniers d'Hatry, d'Offemont et de Banvillars. 


C'est pourquoi il l'a caché. C'est pourquoi il a poussé l'outrecuidance jusqu'à se faire passer pour un grand 


patriote, 


C'est ainsi qu'il a trompé tous les électeurs, et notamment les 12.615 qui ont voté pour lui au premier tour. 


Ils ne le lui pardonneront pas. 


ls lui manifesteront leur indignation et leur mépris en votant en masse pour un enfant de Belfort, dont en 1943, 
le père, prisonnier évadé puis évadé de France, connaissait les geôles espagnoles avant de rejoindre en Afrique du 
Nord la 1” Armée française et de faire avec elle les camp agnes d'Italie et de France. 

C'est au-delà de toute considération partisane que les uns et les autres auront à honneur de voter pour 


Michel DREYFUS-SCHMIDT 


Avocat 
DÉPUTÉ SORTANT 
Conseiller Général 
Adjoint au Maire de Belfort 
Lauréat de l'Institut d'Études Politiques de Paris 


Imp. ROBERT - Belfort 


et son suppléant 


Émile GÉHANT 


Avoué 
PRÉSIDENT DU CONSEIL GÉNÉRAL 
Déporté Résistant 
à AUSCHWITZ, BUCHENWALD et FLOSSENBURG 
Chevalier de la Légion d'Honneur 
Médaillé de la Résistance et de la France Libre 


VU : LES CANDIDATS, 


